


20 Les germanophones1

1. Description du systeme phonetico-phonologique

de l'allemand

1.1 Situation sociolinguistique: quelle variete de rejerence ? 

L'allemand est une langue pluricentrique avec trois normes nationales 
allemande, autrichienne et suisse. Pour ce qui est de Ja prononciation, 
la norme allemande est la seule codifiee. Elle a son origine dans la 
prononciation au theätre (deutsche Bühnenaussprache), qui a ete fixee a la 

fin du x1xe siecle. Avec l'arrivee des medias audio-visuels, on s'est refäre 
de plus en plus aux presentateurs des journaux radiophoniques et televises 

(notamment le journal de vingt heures, Tagesschau, sur la premiere 
chaine publique ). Mis a part ce groupe de professionnels de Ja parole, la 
prononciation « neutre » est souvent attribuee a la ville d'Hanovre, dans Je 
nord de l' Allemagne. II est interessant de savoir que cela ne repose pas sur 

le prestige sociaJ de cette ville (la prononciation de la capitale Berlin, en 
revanche, est consideree comme tres marquee ), mais sur des raisons liees 

a la dialectologie historique. En effet, l'allemand standard (Hochdeutsch) 
remonte a une koine ecrite, qui s'est ensuite repandue a l'oral. Comme les 
dialectes dans le nord de l 'Allemagne (Niederdeutsch ou Plattdeutsch) en 
etaient plus eloignes, la prononciation standard de ces regions est restee 
plus proche de la graphie que dans le sud, oü s'est forme un continuum 
entre le standard et les dialectes. Vu que l 'Allemagne est un pays föderal 
avec de fortes identites regionales, il est peu surprenant qu'il existe a cöte 

de la norme nationale d' autres standards regionaux, notamment celui 
du sud-ouest (Bade-Wurtemberg) et du sud-est (Baviere ). Ces standards 

regionaux s'entendent notamment dans la parole publique des hommes 

politiques et des journalistes de Ja television nationale2
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'mouton' et scharf'piquant': [ 1Ja:f]. Dans la rime finale !'JK!, le resultat de 
la vocalisation (standard) est le soi-disant Lehrer-Schwa [u], le son que 
l'on trouve entre autres a la fin du mot Lehrer ['lel{u] 'professeur' et qui 
peut entrer en opposition avec le schwa habituel (bitte [ 1brt'Jl 's'il vous 
plaH' vs bitter ['bitu] 'amer '). 
D'autres consonnes (toutes les obstruantes voisees) en coda syllabique sont 
en revanche assourdies, et Rad 'roue' est homophone avec Rat 'conseil' 
['1rn:t]. En initiale vocalique, l'opposition de sonorite est neutralisee dans 
le cas de /s z/: dans le nord de l'Allemagne (et dans l'allemand standard) 
en faveur de [z] (Sonne ['z:Jn'J] 'soleil'), dans le sud de l' Allemagne en 
faveur de [s] ([1s:JnG]). 
En outre, la realisation des occlusives se distingue au niveau phonetique, 
les occlusives sourdes de l 'allemand etant aspirees devant voyelle, les 
occlusives sonores souvent que partiellement voisees (Paar ['p11a:] 'paire', 
Bar ['ga:] 'bar', Tag ['t11a:k] 'jour', Kamm [ 1k11am] 'peigne' etc.). 

1.4 Aspects prosodiq ues 

1.4.1 La structure de la syllabe 

L'allemand connatt des syllabes tres complexes, allant jusqu'a trois 
elements en attaque et quatre en coda : Sprung [ 1Jp1rn1J] 'saut', Herbsts 

[ 1her,psts] 'automne' (au genitif). De plus, non seulement les voyelles 
peuvent constituer des noyaux de syllabes, comme en franc;ais, mais il 
en va de meme pour les nasales et les liquides : halten [ 1hal.ti:i] 'tenir', 
Apfel ['?ap.fl] 'pomme'. Ces consonnes syllabiques sont le resultat d 'un 
processus d'elision du schwa. 

1.4.2 Syllabation 

Dans la cha:ine parlee, l'allemand ne connalt pas le principe de 
l'enchainement consonantique du franc;ais. La syllabation suit en revanche 
les frontieres de mots et souvent de morphemes (ein Apfel [?ain.'?ap.fl.] 
'une pomme', verändern [feu. 1?rn.der,n] 'changer'). En consequence, 
l'allemand possede plus de syllabes fermees - mais pas plus de syllabes 
sans attaque, car des coups de glotte sont inseres devant les voyelles. 

1.4.3 L 'accent 

L'allemand est une langue a accent de mot marque su1tout par une montee 
de l' intensite : tout mot a contenu lexical porte un accent, voire plusieurs 
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/ö/ est realise /5/ ou /e/ ; pour le dernier, l 'influence de l' orthographe 
pourraitjouer (« gouvemement » [ 1guve1rnm3] <ll), et tres souvent «saint» 
[ so] ( au lieu de [ sE]). 

2. 1. 2 Les voyelles phonetiquement differentes

Le schwa de l'allemand est articule avec moins d'arrondissement des levres
que celui du frarn;ais et tend a se realiser [ e] ou [ e] quand il est hyperarticule.
Cela explique peut-etre pourquoi le schwa fran9ais est souvent prononce
[ E] ou [ e] ( « indiqu�raient » [ E ], « d�puis » [ e ], « ch.�mise » [ e], « 1� pr�mier »
[e] �). Une autre explication pour cette confusion pourrait etre que les
apprenants n'arrivent pas a identifier le schwa a partir du grapheme <e>.

2.2 Consonnes 

2.2.1 Les consonnes absentes du systeme en Li 

La consonne [3] existe en allemand uniquement dans les emprunts, 
notamment au fran9ais, comme Garage ou Genie. Tandis que les locuteurs 
instruits prononcent [3], on trouve son homologue non-voise [J] chez 
les locuteurs moins instruits. Ainsi, certains apprenants germanophones 
ont-ils egalement des problemes avec la prononciation du [3] en fran9ais 
([m0Jynba 1nan] « mange une banane » ©). 

Un autre probleme est pose par la semi-voyelle [-q], inconnue en allemand, 
et souvent prononcee [ W] ou [ U] ( « circuits » [ srn 1kw1t], « depuis » 
[de 1p11ui] ©). 

2.2.2 Les consonnes phonetiquement d[fferentes 

Comme les occlusives sourdes /pi, lt/, lk/ sont normalement aspirees en 
allemand, surtout en position initiale devant voyelle, les apprenants ont 
tendance a transfärer cette habitude au fran9ais, et nous trouvons de 
nombreuses consonnes aspirees (« pätes » [phat], « tournee » [thllne:], 
« cours » [khuB] © ). Les occlusives sonores, par contre, ne sont souvent 
que faiblement voisees (« Beaulieu » [90 1lj0], « desespoir » [9ezas 1pwaH"], 
« Garret » [ga 11fft] ©. 

Une erreur typique des germanophones en fran9ais comme en anglais 
est l 'assourdissement des consonnes finales ( « le village de Beaulieu » 
[J], « une journee chau.de » [t], « chemi.s_es » [s] ©). Un autre processus 
transfäre en langue etrangere et tres typique de l'accent allemand est la 
vocalisation du IBI en coda syllabique (« pour » [puu], « gloire » [gloe] @). 
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